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- QUOTmIEH . POLITIQUE · ET CIER DU SOIR 

L'opinion publique anglaise se félitite pour les sentimEnts thaleureux 
Bt amitaux témoignés par IB peuple italien à !'égard dB la Yougoslavie 

Les Elections municipalBs 
ont pris fin hier à Istanbul DépÊchBs dBs DgBncss et Particuli8rss 

5.M. IB roi Fuad va miBux - --- --

lamais IBs dBux pays DB f urBnt aussi 
Les élections municipales qui se 

poursuivaient depuis douze jourK à 
Jstan!Jul ont µri~ fin. 

Hier, dernier jour des élections et 
jour do revos hebdomadaire, l'affluen· 
c aux urnAs (•tait plus grande <1ue 
le: iour~ pr~cé<lents. . 

Le Caire, 13. L'état de aant6 de S. 
M. le roi Fuat s'est sensiblement amé­
lioré, L'examen étendu entrepris par le 
Prof ... on Bargmann a permis d'ètablir 
que toua les organes de l'illustre mala­
de fonctionnent normalement. Le Prof. 
"on Bargmann compte toutefois paaaer 
encore quelques joura auprès du roi. unis par IBs sBntimBnts 

par a.illeurs, le . c.om1té élect?ral 
a\'ait pris les dispos1t1ons nécessaires 
Pn ,.uo d'engager le pubh<' il accompltr 
son devoir électoral et surtout en vue 
d'assurer la célérité dans les opfra- Un noblB mBssagB 
tions. 

Londres, 13. A.A. - Le calme pré- 1 Le mini>tre des affaires etrangéres Ide canon. Au coucher du soleil, les na- Au•si, malgré le nom!Jre olové des 
votants. 11ulle part les électeurs ne fu-

Valu en Yougoslavie après l'assassi- britannique sir .John Simon est artivé vires ilaliens 011/ salué le corps du roi r<•tit rnth_ttUS lottglemps devant les l'h 
du sBnatBUP Marconi 

2 ~ " La machine doit servir omme n 1t du 1 oi Alexandre et l'établisse-, hier so1r a Paris. paur assister aux fu- Ah•xaudre par 1111e nouvelle salve de I 
litent de la régence causa un soula- nérailles tle ,If. Bart//011. Le minislre des coups de ca11011 el rentrèrent ensui le d ur~~\ali et le président. d_u P. P. do la et ne pas le priver des joies 
gement à Londres où la tâche de la a//àin•s t!/ra11yùes tchécoslovaque N. leur base. filiale d'Istanbul ?nt v1s1té tous. les du travail 
régence d'assurer la continuation de Bet1es es/ arrivé hier. à midi. L'i t t • 1 départements mumcipaux pour \'e.tller Navles, u. - Le 2311 congrès de la 
1 n er~oga 01re au lion fonctionnement des opéraltons tiol'ictQ Italienne pour le vrogrèa des a stabilité en Youaoslavle est suivie N. von Kiistar, ambassadeur d'Alle- des terror1ates arrêtés él"•"torales. é 

• " sciences a été inauguré un pr sence 
avec sympathie. m"g11e a itl/errompu son congé, pour as- à Annemasse 1 L» sous-gou\'ernorat de Beyo_glu du duc de Spolète, représentant le roi, 

L"s sentiments chaleureux el ami- .,isler aux /1mêrail/es de /If. Barthou. Il Paria, 13. _ L'interrogatoire des! préoentail l'affluen~~ la plus cm1 ·1dé- du cardinal Ascalese, du ministre De 
eaux montrés par le peuple italien s'est rendu hier au Quai d'Orsay el deux complloM de Xalemen a'eat pour- rai.ile. Les urnes _ét.u~nt pl~c.ées _da1~s Fnrncisci, dea autorittis et de tre• 
et la façon dont ils ont été reçus en jù•s/ incliné devant /11 depouil/e de suivi ""ndant toute la jonrnée. Leur l<> garage du service d e:_t111d1011 am:· nombreux représentant• d<i• acadé-
" h r- é ' -' uence uchemont pa- mies étrangères. Le président d" J'a-•ougoslavie sont considérés, d'après!/' omme d'Etat défunt. identit6 ne parait paa ezactement ta- nage en cons~q •

1 
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1 
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l'A d' t • . . t vois, et orné de brnnc ie~ o pu 1111e1 s. cade mie ct·ltalie, ::; . 1E. le ~énateur 
gence Reuter, comme in 1quan • • blie 6tant donné qu'euz aussi aon en '" k. '. 

1 
• andidate aux élections .\larconi, empùclté, a adressé un mes-q 1 1 • ,, . 13 'A Al' L" , • b ·' 1 d ~ rta Ds ont ,,3 ·ive iantm, c . . ue es deux pays sont p us unis par rans, . n • 1 ,-e/,11 cy 11 u<'- poueu on e .auz paaaep_o : du 

1
.- l'. était l'héroïne do la iournée. sage. 

les sentiments qu'ils ne le furent posé au Quai d,Orsay deva11/ /a depouille avoué toutefola faire partie dune or- Ello re, ·i·nit à l'entr~o Jo la salle, //y relève qui nous somm1s d un 
Pendant des nombreuses années et on de ,11. Barthou dt!ux co11ro1111es au nom ganiaatlon terroriste youiroslave con- les 'c.lel'lo~~s ati.,quels elle fournissait /ourmml de /'/11sloire de /'/1umani/i.,l/1//1 
y Voit un heureux augure pour l'ave- du go11vememe11t turc el en ce/ni de nue l'·Oriuna• et avoir été envoyés les explil'ations n<'cessaires po~r. l'ac· indices demo11tre111 que /eç rappor/s cco­
nir de l'Europe Centrale dont on re- Tev/tk Ru.)/u bey, ministre des a"aires en France en "miulon spéciale,.. Ils romplissl•ment de lem'. ilevo1r, ci\·tque. I I 1 s'or 11

' devaient recevoir en France mAme Endron trois cents doctem ~do Ba- nomiques e111re es peup es se r1111 1• • 
connaît que la stabllité yougoslave étra11geres de Turquie. d•• lnstructlona ultérieures. lat avaient loué 1111 Lateau spectal de m111t. Une epoque est /ùue ; une a111r1 
est un élément d'une grande impor- Le drame à l'écran On a établi que l'un d'entre eux la compagnie do la Corno d'Or P0.ur com111c11œ. Qut!ll• qui soit /'orga11isa-
tance. Zurich, 13 __ Le fragment de film avait été arrêté et incarcéré l'année se rencl re à Kasimpa~a; do là tls vm- lion éco110111ique vers laque//• nous a/. 

• tte tat d M Ill d iè 1 à M ·11 · rent i\ ~i~hane en automo!Jtlos en lie 1011s, 1·1 est catain qu'ell• s1ra pro'on-• ' tourné lors de l'a n e arae • ern re pour vo ' arse1 e, puis livrant à d<'s d6monstrauons patnolt- '' 
Belgrade, 13 A.A. - On a pris des est projeté librement en Suisse. expulsé du territoire français. ques. dttment 111//t!rmte dt celle qui rt!glait 

Précautions des deux côléi des fron- Les funérailles Le même Individu avait été arrêté Quelques chiffres les rapporls 111/r" les hommes au wurs 
t 'è 1 d # •- 'u1'llet pula on f't du s1ecle dernier. Seules les recilerche;· t res italo-yougoslaves et dans es de S. M. Alexandre Ier une eecon e .o .. en J • Le groupa ùes électeurs. 1 son en-
env.rons de Trieste et de Lioubliana avait perdu aes traces. tri\o dans la salle des électton~ en en- scien///1q11e111enl orqanisüs peuvent don-
'n vue d'éviter des manifestations ou Belgrade 13 - Le Conseil de rt!gence • t mnant l'hymne du tl•me anm\'ersaire 11er ce résultai admirable : c'est-à-dire 
des incidents pouvant troubler les yougoslave "publié aujourd'hui le pro- Annemaue, 12.~.~.-0n i·epl"it dans de ln Répu'hliquol. 1 artier de faite que la machine sena les ilu111ai11s 

gram1111• des /u11erailles, de S. N. le Roi l\oton~ que 'ans e qu ill tie leur eiile.l•e pas ta ;'oi• du travai .. relations mutuelles. • la matinée avec l'aide de M. l'otitich, · t \li ùÜ'' élc<'leurs • 

Qui succèdera 
à M. Barthou au Quai 

d'Orsay 7 
ta crise ministérielle est ouverte 

Ale.w11drt'. Le aoiso1r DuLron11k t//· Bcyoj!i11 qut •'omp e : ~ · . · 
1 rivern dùniun'/œ malin devant Split ministre de Youiroalavte auprlle de la le quonim avait été alleJnt,tl y a déju Elle doit faire fendre par conseque11 

S. D. N. l'lnterrogatol,.. dea deux troiH jours. . . tous sese/fortsadévelopper /'agricul/ure, 
(Spa/alo). Toul'" /Io/le J'Oll!/OS/a1•e le complices de Kelemen. A 21 heures les ~lccltons prcna1011l ti crt!er des it1duslnes 11011vel/es el d-
croiseur llalmac•ja, e11 li'te, se portera Benès avoua qu'il •• nommait l'ééi· fin dans tous les quarticrH el le• ur- nouveaw: moli/s de travail. 
ti sa renconlre. lement Ivan Rajllch, oriirinalre de j nes ~taient ,scellées. . . . La tûchg de diriger l'effort dans ce 

Le corps du Rvi .\e111 porté â /erre c11 Xolodln, en Yougoslavie. Aussi qu 11 appert des t11ilteatt0ns ,.,
11

• incomlJc à co magnt!ique oqpne 
, ·1 · t r /' Novak refuaa de dowier son vérita- . des registdi'clst 61"

1
'ctol r

2
a

1
uoxousu· tr, 1 ~,'. 1:>~01,n,~: du rég1mw qu'est l<i conse1l national grande ~o,en111 e le 1aço11 </lie ocrn- ! 'lecteurs. . s a11 iu ' . ~ ' , ~ .-

t I I bl Id tlté l.' dcô rt:cllerche:;. I .... e inos~ago conclut sio11 sera do1111a au peup e ~e rel/( ro? e en · ont iinrtirtpés aux ~lectt0n~. 
è t '"- t K en alf1r1nant que la sclenc~ 11'est 1>ati au souverai11 les derniers llommages. Ds avou ren qu""' connuren a- Les comitPs pour Je ch\pouillemont un lu:i.:e et quo l'Etat ne dott pai; uu·e 

Aussi /ow1/<'111ps que le corps du rvi se. lemen à Parla et nièrent toute parti- du scrutin se sont mis i\ l'o.·uvre l'e · à b ·oms Tous 
" clpàtlon, mAme Indirecte à l'attentat. . dè 

8 1 soul à pounoir ses 0 • • 

L'aviation Bst BmployBB avBc 
SUCCÈS contrB IBS rBbBllBS 

dBs DsturiEs 
Un train est détruit à coups 

de bombes 
Madrid, 13. Tandis qu'à illlladrld, la 

vie reprend aon coure normal, lea trou­
pes gouvernementales s'emploient à 
d.lapereer lea derniere débria de la re­
belllon dans IM .&.tur!ea. 

Comme on l'a déjà annoncé, plu­
sieurs escadrllles d'avions participent 
aux opérations. Elles sont parvenues 
notamment à détruire à coups de 
bombes un convoi de chemin de fer 
occupé par les rebelles ainsi qu'une 
colonne de 14 camions affectée au 
ravitaillement des révoltés. 

Lee avlateura rapportent que la ca­
thédrale d'Ov!edo, un cbef d'œuvre de 
l'art irothlque, est en flammes. Il y a 
encore dea nids de rebelles qui oonti­
nuent la lutte. De nouvelles troupes 
seront envoyées dans lea Aaturlea. 

LB chBf d'8tat-major dB l'armBE 
bBIUB est rBIBVÉ dB SBS fonctions 

Bruxelles, 1 J.-U11 co11flit dilrisait de-.. 
puis quelque f<'mps le ministre de ta 
guerre et le chef d'ttat-major de l'armée 
co11cema11t le moyen Je meilleur d'assurer 
la défense du pays. Le elle/ tl'élat-111ajor 
de l'armà! gt11éral l\'uyte11 vient d'~tre 
rdeve de ses fonctio11s. On n'a pas encore 
dés1g11i son successeur. 

LB voyagB dE M. EdBn 
à CopBnhaguB 

Copenhague, NJ- Le Lord du sceau 
Eden est arrivé hier ici. La presse danoi­
se co111111e111- longueme11/ la visite du mi­
nislre brita1111ique et souligne qu'elle 
contribuera à rM11dre se11siblemen1 plus 
cordiales les relations anglo-d1111oises. 

jownera ti Sp11/11/o, il sera tiré 1111 coup • matin s teurcs. ceux qut la peuvent do1v_ent donner, 
I ( . ., rBttB fo'1 on Est sur .Jusqu'a mardi au plus tard on COil· J 1 ' 11es ·c1ent1hques et Riga 12 L'archev: ,, ,. 't1ris, /} -1..e préside11/ du o11sc1 de canon 1011/es les cinq minures. U S, t1a·1t1·a les résultat~ des élections. r1ui vour es rel' w1c • --:-- ' - <que grec-ca ,,o 1-

,11 o I · 1 / I <lonner Jargem<int.Les 1avants llaltens que de Li//1ua11ie a éli trouvé mort che:: 
1;~,, ,~~::;"~'{'.~~-";::rd::.~; ~~ °/:trri~:. r~; po~~n~"~'.~qr~~r.(~~r~~~(s ;;;~a:;an;; ID bonnB VOiB , ,' , , ' 1 ~C:~-~-~t--publi<'s p~r--le--c-a--na ___ 

1 qe iour- :::;~:~\~~~!• 1~1c~~:~Jt:~1~ ~1~~ ~1~~~ lui. Ses meurtriers a.,aie11t essaye de 

L'archBVÊQUB grBc-catholiquB 
dB LithuaniB Bst assassinB 

~·est il11t1·,•1,.n11 aus·si, ensuite. c.vec le ''l ('ro1111·,,, ,,,; 1·1 demeurera exposé ;·us- , 1 , , A \ k a _ttoti a "Ul'Ùllt uii rendetneiit 111counu mettre le /eu à sa maison. Il rt!su/te de 
' • ,,, ,,11nemasse, ".· "· . -. i.o.va z.011a· 1l'· ahn' bey, comn1anda11t de l'Academle '" •· v llttnis11·h 1/e 1·1·n1•;r1'c11r demissiounaire • · / 1· ,· lfardi el mercrMdi lad.' 1 du autres p~uples Avec des moyens l'enqm'le pri!llm111a1reque/'a1te11tat n'es/ , • qua 11111 1 so r., • .- qu'il. se. 11omma1/ 1n . re<1 1/e Pos/1c/11/ de la marine, le ma•or-avlateur Naïm • · 

·
1
1 S Il d ue dé' / u minimea ils accomplis~ent des choses pas dù d des raisons poliliques, mais · arraut poui//e morte e 11 mo!Ull<J 11111 sera :Zvomm1r, né en Bukovm6 en 190-1. Il bey, Oevat bey, directeur a-énéral au 'J · 

, 1 I , · • udmiraLlPs. Lo wonateur ·' arcont us· plutol à une ve11geancepersonnelle.J,'ar-• , e.1posü t1 /Jâqrat" et "popu,ation sera fui condamné d mort par co11lu111ace, â mlniatère des affaires étrugères, pu· r·e, vour Jo liien de la patrie,, quo 
" 1 • 1 l · si OU'"'r/e · é · · /-'/1'/ •r deva f / chevt!que devait déposer au;ourd'hw riiris. I · ,., ' .- .<1 cris<' e •• · au tons e 11 z•enlf 'e ' 11 e cer- Be/nratle,pour avoir assassine des ane11ts B.ef1lr: Amlr bey, chef du cabinet du son a

1
>pel ne demeurora vas 11ans cc110. ' // ·a · · ·11 ' /' " " comme temoi11 deva11/ le lribu11a . . est c-ertai11 </lie Doumer_que succe era cuâ/. Les /1111enu ,•·s so,e1111e ies auront et le directeur d'un journal. Il s'enfuit ministre dea affalrea étranirèrea. 

~ ~>ou111a!1ue. Le remaniement sera-/- lieu jeudi mfl//11 Il la cathédrale de Rel- en Autriche, puix en Honqrie 011 il rejoi. En outre, le .colonel Iamaïl Halr:kl VBrs IBS prochainBs ÉIBctions .lll. Souriti à .Berlin 
eqer ou profond! grade; /ï11h111m1tio11 se fera jeudi 111atit1 qnil des réfugits. 11 rencontra l\e/emen bey, oommandant le irai-de républlcal- Bn 6nB' CB llorlin, IJ - M. Souritz, ex-am!Jas-

. Les ivumaux aoie11/ qu'il sera asse::: dans le cm•,·au royal. à Zurich el parti/avec celui-ri el trois ne,pâl.'tira pour Belgrade avec d&11 of- r sadeur c.tes 'oviets à Ankina, nommé 
•te"du. Les noms de F/a11din pour les . . . flcien et une compagnie de aoldata ambassadeur près le Reich, est arriv~ 
'1(!11irt•s etrangeres, el de Narque/ pour Londres. 13. A .Â.'- La flolfe brita11- aut~es mdividus pour Pa~i_s.. . pour rendre lea howieure militaires Atlu!nes, 12. - On se prépare parai- hrnr ici. 
1,, ,, 1· Aelemen d le nommé 51lm partirent dant lea funéraillee. l"le•11e111 dans les deux camps pour les --:C:-"7.-----d.-----,--d---.--lltrieur .<011/ plus .<Olil'elll cilés. On nique de /Il ' .. , 1tara11ee qui visite les ,, 11 L . 1. pen • ' urlBUX cas B po yan rlB 
•0111· ' pour'. arsei e. _es trois au_tres res.· ere. ni La déléaatlon turque quittera de- procha1·11es e'lec11·ons le'n1s/atives. '!Ill<' que ,If. Doumague reçu/ /011- porls yougos1m•1 s rel'conltera le croiseur 1, 

1 
/-' 

1 
• " 

Y11 I a ans et repar irent aussi vl apres at- main llOlr Ankara et pa..era par Sa- Le co11··e1·1 'les m1'n1·s1res 1/Ui s'est --•--•nie111 ,Il. Narque/, /lier. Quelques " Doub1ol'11ik" au arge de Split (Spq- " •· 
1 

d 
1 

· · 
ory li I tentai. Ionique. réuni hier soir a pris fin ce malin a ,p é ai imparti pour l'unregistre-, anes cherchent aussi le successeur tato) a/in e u·nt ue hommage au roi Le cinquième personnage serait Jlï/- • 111~nt des natsaances 

11011 
dccJarées 

• 1 Cï1ér Al tondre ' ' 0 .\il. BI a decidé les nouvelles tlections o:>:»ire le '< courant. 011. e. · · /i11ger, qui 1'011 11ie11/ d'arr~ter d Calais Belgrade 13 A.A. - n annonce que l . " • 
Oa, l I · ' ' l"/ 11bre l11"r d 1 fi t ·1 le ,1uo de Kent représentera le roi lt!gislatives. 011 a renonce ti a const11u- Après cete datte les démarches de 1s es cou 01rs t1e ,a 101 • e Le salut e a o te italienne au moment ou 1 s'embarquait. Ce serait . 

1 ~ 0ir, les "'·'piités eslimaienl gé11éra/e. Ceora-e aux funérailles du roi Alezan- fion d'une Chambre révisionmste, sur es cette nature seront adressées directo· ~ u. oo1ne, /_ '. - L" cro1'seu1· yo11gos 'ave un émissairll du par/1 croate résidml/ • "' 1/ Z -- . . ·1 1no11t au Vilayet 
"'•11 "' -' • •· " dre. Le irénéral Bralth Waite y re- i11slances ue , . aums q111 aurai me- · 
<o I </lie ,If. /Joumergue s'efforcera de Du!Jro•·11ik ll)'lllll ti son bord la dé- en Hongrie. é b ·t 1 L nacé ,If. lsaldaris de :,e retirer de la Lors de l'ennigistrement des nais-

nserv., /'t'quilibre politique du cabi- • u · p 1 d p /' l préeentera l'a.rm e ri ann que. e bances non décla1·ees, l<is autorités 
88 

1
1e1 notamment mmnlenant. pouil/e morlel/e du déf1111t Roi Alexandre n ms u eur e 

0 
ice yougos ove a prince Aymond de ~vole-Aoste av~o vie publique si l'or. passait outre â son sont trouvées parfois en présence des 

// a /raversé hier le détroit de Nessiue. apporti' des documents destinés â con- I• représentants militaire• et civils veto. femmes mariées clandestinement avuc I s /Jlà•o1·1.icnt /'af/rib11/io11 du m1ms- ' "' na1·1ich et Novak l ~ 
~' . Les navires de guerre italiens à l'an- ,011ure "' . de sa maiacn et le comte Macchi dl Cepe111!11nt, il n'est pas exclu que la plusieurs hommes. 

"
.•des af/uires i!lrangeres à N. Flan- · 1 1 f d t b -< te t J 1 d'Itall l' d · · J · 

111 c~e le loug du canal o_ 111 tire au passane I RaJt ch est un c 10 re ou a le dont Oellere rep.-..sen ron e ro e. noui--l'e C''iambre se lrans'ormtll ell As- ou_r 9term111er a patormté des on-
0 •I ce/ui de /'i11térieur à N. Queuille " é 1 · • '' '' 1' '" d d 
l/ I la salve rt!glemen/a1re de 2 I coups de la capture peut permettre de déceler Le chancelier Hitler a charg le ml- emb/ee revis1011niste après sa corwoca- .,.nt1 issus e ces cas e polyandrie 

s .... '· Lamoureux, tous devx radicau.1 ~11011. Lil spec/<1cleé'a1·11·mpr•ss1·on11ant. les orialnes du complot. Il habita à niatr• plénipotentiaire M. von Keller •. . ..,. d "' les autorités se basent sur la recon· 
"'

1
alistes. "" • '' • • à B Jirrad• alité 11on: mms tout uepe11 ra ue sa compo- naissance du vàre 

,,_ -· l.ebi·un avait l'intention de 88 Le llu!Jrovnik était convoyé Par les Paris dans le même hôtel que Kale- !.~.::aaaadeur •eztraordi:~rf' ~n de si/ion. Les pronostics sont encore prema· En ce q~i. conc~rne l~s enfants nés 
·•11<1 croiseurs Uol!Jert el Duquesne et par men. réeenter aux obaèquea. Le ml- tarés étant do1111é le caractere ondoya111 dans. les maisons de tolurance, tls sont 
Oh l'e à. Belgrade pour Ulllster auz les desloryers \'autour et llerfaut, de On entreprit des recherches en rai- ~.':! d'Allemagne à Belirrade llll. von el divers de l'opinion publique en <iréce. !JOrtcs comme enfants naturels. 
,~llquea du roi Alezandre, mals par la mari11e française, son de la ressemblance de rtajtkh Heeren représentera le 1rouvernem1nt Les deux groupemenls escomptent cha-
tte~ de la crise ministérielle par- , avec Je suspect dont les polices fran- du Reich. cun une franche victoire. Le seul (ail Les drames du travail 
~~oj e ouverte, 

11 
ne réallaera paa son lJlessùœ, 13. - • A~jourd'hui, à 14 Il. çaise et youioslave possèdent le sl&na· Politiqne de force OU de récent, c'est l'élection lligislative com- Le chauffeur de la fabrique d'nllumett•• Je 

~l\l et. Ce eera le maréchal Pétain le croiseur .da Giussono. et onze autres lement et qui s'appelerait Nalys. modération ? 11/é1t1e11/ai1e en Eubée ou le candidat o/- llüyükdere, liayri .cf. avaa chariro oon ca· 

l.. l>~é•idera la déléiratlon française. L' arm .. e turque . . d' . 1111on et •e d1spusa11 a parllr !>OUI' entropren· 
unités de la 111ari11e royale italienne 0111 " Hanovre, JJ. A.A. - Commentant les 'îciel a passé avec une 11111/0nlé envi- ùre la ùistril>ution, en ville, de leur. 

00111
• 

e
8 

Obsèques de M. Barthou re11contré au targe, le croiseur yougos- sera représentée par une co."séquenus possibles de /'a/tentai de ron trois mille voix. manùes aux clieni. de la fabrique et noU1111· 
/> COmp gnÎ8 de SOidats :i ment aux "rossiStet;. Au moment où l'auto 1110 '

1
ris, /8 _ L'inhuma/ion de N. Bar- lave «Dubrovnik» escorté par le cColberh1 a ,\(orseille sur /a politique européenne, te ,11. Sofou/is, arrivé hier de Crète. a en. allait s'en11ai:er sou• la J>Orlt cochère de l'é· 

JJ.,", a_ ura lieu au;ourt/'hm, dans le> et par d'autres navires de guerre fran- Anlr:ara 12 A.A-Ladéléiration turque ,, Hanoverscher An:;eiger » montre que /retenu tes liberaux des projets de ,If. lalilis1emcn1, Hay ri el. lit l'un ùe• employtio 
' · " ui 1 ria! !nia de l'at11niniitration, Surrya er., \'ènant en ()01

111
er,•s hwres de /'aprés-midi. ,If. çais. Les navires ila/ie11s avaient leurs : '~;: a P denoe du m tre ta continua/ion de la polilique de Bar- l'éni;é/os qui insiste pour l'tilaboration sens con1r11re. li lrema, pour eviter un 

<1,,,1111ery11e prononcera 111111 allocutio11 équipages rangés sur le pont, en parade. beee reé • étetranglèrTea Tulevflk &ü,tü /hou aurai/ des influences aifastess aux d'un plan de campagne e/eclorale des atciù ut. Le camion •'anèta tout net. L• 
11111 l li · , · · , d y, repr een ra a urq e aux ob- . /' . _ 

1 
. . I 

1 
t choc lut toutctoi•"' l>rusquo que plusiuurs 

q'n; a lombe de son co//11borateur et s portaient 'I! petit pavois avec '~ r,1. aèques de Sa' •. MaJellté le roi .A.lexand- points de vue politique et économ1q. u.e el partis de oppos//1011 coa /See esque s te- caisse•, mal arrimée•, roulurem à terre. Veux 
• '1 , p ug si Ap · · / é ' •v I h d · 1 d' t a•i"a' 1'nd1'qu•r /"s nonis ouvrit>res, Sal>ahat et .tianlive h., atteintes à Q11~ <.l Ccremonie solennelle aura lieu eau yo o. ave. res avoir sa u ,1 à Belgrade a 6té composée de la fa- ajoute que e c angeme11/ e tmms/re vra1e11 ores e e • • la tét• •t grièvement blessôe., durent ôtre 

l..qc1,~11Valides. l'inhuma/1011 au Pt!re corps du roi Alexandre de 21 coups de n suivante: au Quai d'Orsay offre â la France une et le nombre de leurs candidats. tni.nsport<'•• à l'hupital allemand. Hayri el. 
fra,, Il<'. (011/•e les postes de radio ca11011, ils se joiynire11t au cortège royal 90 Le 1rénéral premier dlvialonnalre dernière chance pour remplacer la dure Le partage d<'s sièges se fera lors ~~';;e1;~:~~~r~e.l,':,'u~~~fo~.pour avoir chargé 
<l;r/ais, de nombreux postes étrangers qui co111111e11ça à 15 heures le passage Iszetln pafa, lnapecteur de la dewtlè- el cruelle politique de force par unl' po- d'une re1111ion plénière des leaders des !_!'_!!!..!!!..!!!..!!!..!!!_!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!! 
<le /.~cro111 la cérèmome et tes discours du de/roi/. Au passage du «Dubrovnik» me année, Je commandant Celai bey /ilique de modération el d'en/ente qui partis associés. prochaine, cependant que les faibles es-
/·è.,, li. SO jusqu"ti lï h .. heure de devant le fort de San Ranieri, une bat- premier aide de oamp de Préaident de amènerait mfi11 en Europe la paix veri- La situation est encore instable el ne poirs d'e11ten/e in extremis s'lil'atloui~-

ope Ce11trale). terie de la marine royale tira 2 J coups la Républlque,11 capitaine de valueau table entre tes nations. saurait se préciser avant /11 semaine sent de plus en plus • 
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(La Bourse( 
Istanbul 11 Octobre 1934 

(Cours de clôture) 
E)tPRUNT8 

Intérieur 98. 
Ergnni 1933 97.-
tîniturc 1 29.45 

" 
li 28.40 
Il 1 211.2.) 

OBLHlATION8 
Quais 17.­
B. Repn'.entnrir 49.30 
.\nndoln 1-11 45.35 
Anndotn 111 4~.50 

-. -
ACTIONS 

De 111 Il. T. ;.s. -
li$ Bank. Ncuni. 10. 
Au porteur 10.­
Portenr dP ron11105. -
·rrntn\\·ny 3:?. 
Anaclolu 2ï.50 
Cliirk<>t-lfayril> i5.50 
Ré~ie 2.30 

'fl!lt!1>hone 
Bomonti 
Dercos 
Cin1cnts 
lttihat llny. 
Cbark dny. 
Balia-Knrait.lin 
Droguerie Cent. 

10.2!'.i 

18.­
t:l. 41 
t3.-
0.~5 

l.fi5 
5.70 

CHEQUES 

PnriR 12.0:l.- Prague 19.02.75 
Loncl r1•!il 1\11.50 \'ienne 4.27.63 
Ne,,·-York 79.90. - Mndrid 5.81.2.\ 
Bruxt•llf•s 3.40.20 llerli n 1.97.45 
~1 ilan 9.27.r.3 Belgrade 35.J 6. 
Athènes 83.38.25 Varso\·ie 4.23. -
(jenève 2,43.6:! Budapest 3.38.75 
An1sterdum l,17.24 Bucarest 79.54. 
8l•fiA 6'1.79.- lfoscou 10.84.50 

DEVISES (Ventes) 

20 F. fr1tnçaiA 
1 Sturtlinti: 
1 Dollnr 

20 LirctteM 
20 F. Belges 
20 Drah1nt•s 
20 F. Sui~H1\ 
20 J. .. eva 

P!-:il~. 

169.--
617.-
125.-
214. 
115. -
24.-

808. ·-

20 C. Tchèques 
t Florin 

23. 
98.-
83. -

CONTE DU 

Psts. 
l Schilling A. 23. 
l Peset.as 18.-
1 Mark 49.-
1 Zloti 20.50 

20 Lei 18.-
20 Dinnr 53.-
1 Tchernovitl'h -.-
1 Ltq. 01· 9.25 
1 Médjidié 0.36.50 
Banknote 2.40 

BEYOGLU 

Le Pardon 
·~-

môme maison ; chaque jour il la 
voyait passer tenant par la main une 
petite fille marchant. à peine, et t~ut 
entiPr son cœur volait vers elle ; mam­
ies fois il avait voulu lui parler, lui 
avouer son amour, mais il s'était ar­
rêté eraiutif, devant l'attitude fière et 
correcte do la jenne veuve. . 

Puis un soir, comme celui-ci, il Hait 
ontr6 clans son intimité en veillant ce 
môme bébé quo des convulsions tor­
daient comme un faible roseau. L'en­
fant avait gu•'ri, la mère lui avait d'it· 
bord !t'moigné une reconnaissance ar­
tlente qui s'était hicntôt changé en 
amour et ils s'étaient mariés l'âme en 
f<'te. 

Ill 
T'n an, deux an• se passèrent pleins 

de bonheur l't voilà qu'un jour, ce 
grantl amas de joies s'évanouit tout à 
coup, comme la fumvo que la brise 
emport~ . . 

La jeune femnl<' surprit son mari 
portant comme un vole_ur ses caresses 
ti une autre et C{l fut fmi, son cœur se 
referma domeua impénétrable, ne lais­
snn t pa~ 111f1me \'Oir au coupable s'il res­
taittout un fond un peu d'indulgence 
pour lui. 

\'ninement le m(dccin reconnut sa 
faute, jura qu'il n'y avait c>u tle sa 
part qu'un de ces caprices passap:ers, 
qui effleure l<'s sons, sans aller au 
Ctl'Ur, J'épouse of!ensve refusa tout 
pardon. Elle partit emmenant >On en­
fant. N lui demeura seul, si malheu­
reux, qu'il voulut mourir. 

Ils souffrirent tout deux, car elle 
! 'aimait encore et lui l'adorait tou­
jours ... 

Et les voilà réunis, à nouvl!au, par 
la maladie de celte fillette qui une 
fois cl~jà tes a jetés dans les bras l'un 
de l'autre. 

Comme il est heureux ! comme il 
va lutter pour la sauver, cette frMe 
babio ! ... sa femme n'a-t-elle pas parlé 
d'oubli, de pardon. ils pourraient en­
core vivre comme aux beaux jours. 

Ah ! terrible mort, tu peux étendre 
ta main sur ce front rose et blanr, tu 
ne lo tiens pas ... ta proie est pres<1 ue 
dans tes !Jra•, mais ils ne sout pas en­
core refermés sur elle ! ... 

IV 

Par l'Al'L .\HDE:-:.·E La lutte fut acharnée. 
[ 1 Plusieurs fois 011 crut que c'était fini 

. · 1 bruit prêtant on ferma les yeux de la patitt' malade 
Atl••Ilttvo, au momt re ' , ot l'on joi"nit ses menottes d'en[ant. 

1, • ·11 . eu11e femme se prom~ne . "' . 01e1 !',une l ,. r écar- La m1•re demeurait prostrée dans sa 
f1èvreusement, alla~1t tour ·~ tou douleur, le docteur seul, ne \'Oulnit 
ter les ndeaux dune fei;etre et se as désespérer. Le sOrum guérisseur 
pencher sur un berceau ù enfant: Léa ~·accomphssait-il pas tous les jours 
diambrc est luxueuse, coquette, situ e d . ,1 , 

1, d 1 ôt 1 de la es m1rac es . ... 

Les n1arins g1·ecs ne pour· 
ront plus se1·vit· à bord 
des bateaux roun1ains 

Conformément aux dispositions de 
la nouvelle loi sur le tra,•ail, qui vient 
d'entrer en vigueur en ltouinanie, loR 
ï5 °;;, clos marins formant les équipa­
ges de la marine marchande doi\'ent 
tltre cle sujelion roumaine. A la suite 
de ces dispositions, un nombre impor­
tant de marins grecs qui servaient sur 
des cargos battant pa,·illon roumain 
ont été licencié~, et, ne pouvant plus 
trouver clu travail en Roumanie, s'ap­
prêtent à rentrer en Grère. 1·11 groupe 
important de marins grecs a qllltté 
Brailn par le bateau cPolyctor». 

VIE ECOBOMIQUE et Flft~ftCIEHE 
LES produits turcs 

sur IEs marchÉs d'AllEmagnE 
On sait qu'un nom·eau décret-loi 

réglementant l'importation est on vi­
gueur en Allemagne depuis le 2.+ sep­
tom bro 1934. 

En vertu dos dispositions cle ce nou-

. tamment se poursui\'ont sur une gran­
de échelle. 

Les arrivages ayant un pou dimi­
nué, les cours ont enregistré une lé­
gère hausse. 

\'oici les cours cotés aux rOO kilos 
le 29 septembre 1934 Jh·raison :l. Ber­
lin . 

Bulgare 
Hazaki 
Di1·int 

~Iks. 
> 

" 

48-50 
48-54 
40-45 

veau clfrrC't-loi, un service f'Pntral dt• D"S at"ll' ""SPOU" la man1'pulat·1on contri1le sur les importations et les " " gr r 
exportations est créé dans le .Reich. du tabac tune "R Egupt" 
Le comm<'rçant allemand qm veut 1 1' " I " 
importer et, . voire môm~, exporter L'administration du )fonopolo des 
devra, obtemr un permis spécial de tabacs a conclu une entente avec les 
Ct' nouvel .organism~. . . , · firmes égyptiennes pour fonder des 

On devine que 1 appllC'atlon dune ateliers pour la mampulation du ta­
Los sangliers c~t de grands ra- t~llo mesure _ne pouvait ~~rnnquer bac turc en Egypte. 

vages aux cultures dans certaines con- d exercer c~rtames répe~crsions sur On pense que la réalisation de co 
trées do 1' Anatolie. les transactions commorcia os avec ce projet permettra d'accroitre ta con-

La chasse aux sangliers 
qui ravagent l€s cultures 

Le ministère do l'agricuture a en- pays. . . sommation da nos tabacs en ce pays. 
''oyé dos armes et des munitions dans La publicahon de cette nouvelle 8 Le tabac manipulé at mélangé à 
les régions infestées par ces bêtes. suffi du reste à provoquer un ralon- Istanbul ~era envoyé à l'usine du 

Une guerre systématique sera orga-1 tissemcn~ sensible ~ans les échanges Caire où' il sPra soumis à un nouveau 
niR•'c contre les sangliers qui dél'OrPnt com~crcrnux avec 1 Allemagne, et ~ 11 traitement pour la production des ci-
le fruit du labeur de nos paysans. fléch1sscment des cours de~ produits garettes parfumées. 
~ d'o:"portatton .turque depuis. la da~e L'initiative du ~lonopole des tabacs 

K"staurat1on d"S monumEnts <JUI SUI! la mise en apphcal!on des mérite tous les éloge11 d'autant plus 
" " nou\'elles mesm:es générales concer- que le public égyptian Otait habitué 

d" l'npoqu" d"S T1'mour1"d11s nant les opérations s~r l~i denses. de longue date aux tabacs turcs. 
" " " " " On a lu 11 y a doux JOUr,, dans ceR 

, . colonne~, un com_muniqué officiel de Les pt•ohibitions 
Ousmanov, instru~teur do lateher !'Agence 11'Anatohe rapportant.les dé- ,. • • 

do majolique auprè;; du Comité pour . clarations officielles du conseiller de d Importa t1ons en Palestine 
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AVIS 
-

PrEmiEr BurBau 
dE la rEconstitution dEs DossiErs --

~o. 934f3161 
Communiqué du premier Bureau 

de la reconstitution des dossiers. 
Le domicile de:\[. ,John Galani con­

tre qui le plaignant Ali :\ uri bey 
avait intenté un procès antérieure­
ment à la date du 4 décembre r933 
par devant le premier tribunal essen­
tiel d'Istanbul, n'étant pas connu, il 
résulte de la notification de l'huiss10r 
que la déclaration relative à la reconij­
t1tution du dossier concernant le pro­
Cès entre Ali • ·uri boy et .John Gala­
ni a étô retournée. 

Nous informons qu'il a élu déciùtl 
de convoquer le susnommtl ,John Ua­
lani pendant 2l) joure par 111 voie de la 
publicité et d'entamer les formalités 
do reconstitution le 13 novembre 1934, 
mardi à 15 h. 30. 

Si 1\1. John ûalani ne se présente 
pas à la date précitée au premier 
bureau de reconstition sis à la Poste 
Centrale, les formalités de reconsti­
tutiont seront effectuées à son défaut, 
en vertu des dispositions de la 101 
sub. Xo. 236ï. le 81 IU/ 193~ ,,... - - .... ~ 

TARIF D'ABONNEMENT 
Turquie: 

1 nn 
6 mois 
3 mois 

Ltqs 
13.50 
7.-
4.-

Etranger: 

Llq1 
1 an 22.-
6 mois 12.-
3 mois G.50 

la protection des monuments de l'Ouz . l'ambassade. d'Allemag:ne ft Ank.ara 
bekistan, a trouvé le secret de _la. fa. comme quoi les affectauons de dev1sPs 
brication des carreaux en ma101tque à l'importation turque ot les verse­
dont étaient revêtues les anciennes ments au compte de clearing sont 
bfttisses en Asie Centrale. assur(>s sans restriction comme par le 

Les portails et les façades de~ bâti_- passé. . . . _ 
monts de l'épo11ue des Timourides a Le commumqué .aioutait en .meme 
Samarkand sont revêtus de carreaux temps quo les difficultés surgies au 
en majolique aux couleurs tendres •1ui CO!flmencement n'ont été duos qu'à 
se sont très bien conserl'ée3. On no l'aiustement nécessité par le changc­
possède plus le seeret de la p~oduc- ment général du système d'importa­
tion de la majolique depuis la fm du lion en Allemagne et que les deux 
xvrn siècle. parties sont d'accord pour rechercher 

Selon une communica lion ùe notre 
consulat à Jérusalem, le gouvernement 
palestinien vient de décréter une loi 
sui· les douanes sub. No 125 en vertu 
de laquelle l'importation de l'ertaini; ..,,,,· .... ======,,,...---==,,,...-­
articles p a r 1 e port cl e . Ta f fa e ~ t i n ter- .!!!"!!!!!"!!!!!"!!!!!"!!~!!!!"!!'!!!!!!"!!!!!""!!!"!!!!!"!!!!!!!!!Il,. 
dite. 

Parmi les articles prohib6s qui in- TARIF DE PUBLICITE 
~ 

Grùce à la découverte d'Ot1smanO\' l~s moyens propres à dissiper totale­
onprocè de actuellement à la fnbrica- ment l't le plus vite possible toutes 
tion de carreaux qui seront employés les difficultés qui puisEent encore 
en premier lieu peur la restauration subsister. 
du palais d'Ouloung-Bek à )ledresse C'est la raison pour laquelle la pé-
un monument du XVme siècle. riodc s'étendant depuis le 23 jusqu'au 

(Tass) z9 septembre se tl éroula tr1'a calme 
!!"!!!!!!'!!'!!!!!"!!!!"!!!!!!!!"!!!!"!!!!"!!!!"!!!!"!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!lli!!I cl ans nos marchés ex térie u ra cl e l' Alle-

Oiné SABA Y magne. 
Déjà la semaine qui précéda la date 

de la promulgation du décret, te mar-

i 
ché demeurait dans l'expectative. 

(Ex-Gloria) 

téressent notre commerce d'exporta-
tion figurent le charbon de terre, le 
dment .et le bois de construction ; 
néanmoins les planche ser\•ant à la 
confection des caisses d'emballage 
pour los oranges sont exemptées do 
cette prohibition. 

4me page 

'' 
" 

La nouvelle loi entre en vigueur à ·1 Echos : 
partir du 11 octobre 1934. •'•iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiïoioiliiiiiiiiïiiiiiii-iiiiii 

MOUVEMEftT MDHITIME - ~. ,._ ___ _ 
au premier étage t un es 1 e s • 1 • li 
ruo Kléber Il est onze heures du soir Enfin, la mort rcc_u a... mais e e 1 

hn·ii/or:e douce, tamisée par un n'abandonna sa ncttme que. pan~o-
ulnrl 1 t é 1 ·re la iiièce !auto ù bout de soufflr, 11 fallait mam-
g o ie > eu, c ai • 't \ re vivant 

TroupB Ha~it Hiza 
Mardi 16 octobre et Merceredt 

L'OMBRE DE SOI-MEME 

Le fléchissement des cours était-il 
fatal ·1 Xos importateurs, avant de 
baisser Jeurs prix, n'auraient-ils pas 
mieux fait d'attendre l'éclairds~emPnt 
do la situation et de faire preuve de 

LLOYD TRIESTINO 
Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 

----~--;o...-------

_ Le mal augmente, refuserait-il do tenant ress1:1sc1 er ce cat av · 
· • 1 · 1 peut la sau,·e1· ' On condms1t ! enfant au bord de la ''ttt11r u1 ~eu :··· 

Et la paUITI' femme soulevait da~s mer, our los falatse.s normandes'. 
ses hrns un •·orps. dont on entendait Alors commoncè1.ent des p1~me-
>nr moments la respiration sifflante. nndes terribles pou1 ce man su1H. de 1 c ie elle venait de le rPp. oset· sa femm<'. et portant dans ses bias! I 
1 omn ·hette 011 frappa dist'rète- l'enfont d'un au ln', cet .enfant. qui 
l nnR sa rOUl ' n'~tait pas lu siC'n, inais qui devait 1u1 
nwnt. rnndre Je bouheur ot llont il épiait 

- Enfin, c'es_t l_ui !... ,. U les retours à la vi~. 
Elle 80 précipita pour ouv11r. n t l' 

· • trentaine d'années la fi- La science, le llévouement e a-
hoi~rnlo 1r une .. un peu triste e~tra. mour triomphèrent du mal. L'enfant 
gu~ 1;~111;;~~

1:1 malade, m'a~t-on dit? guérit et l'ont put les voir tous les 
_Oui, depuis co matin seulem~nt ; tr01s, peiidant to1He une saison, ;01:1rir 

<leux médecins sont \'enus, 1ls n ont sur la plage. La Jeune femme .câhne-
. 1 parler mais leur air m'a gla- ment appuyée, comme autrefois, sur 

pa• VOU u ' . 1 b d . 1 l' . t U\'é et l'é, alors "ai pensé à vous, et me sms e i:as u mari, ce ami re ro. , 
l't "UC v~us seul la sauveriez s'il était le _bt•bé _galopant sur ~e sa~le arnc des 1 1 

-. cris do JOH.> et de la vie plem les yeux. 
temps encore.. L ·11 "l l b't t sur le Le nouveau venu s'ap1~rocha du pe- a pellte vi a qu 1 s ~a i en 
t't lit écarta Jps rideaux 1de dentelles, bord do la plage est de\0nue comme 
e1t so~ll'va avec 'cl es précautions infinies un nid d'amour, !a mère, l'àme en fête 
une ravissante petite fille Il no l'exa- no songe plus qu au bonheur de gâter 
mina, u'un instant et secoua la tête. sa chhc petite fille et d.e r:attraper les 

_ Alh ! elle est pcrclue, s'écria la heurlls ma~\aisPs; son JOh visage ~n 
'•. • 1 • ulres aussi ont fait 1·omme pou tnsle s épanouit peu à peu. L_n 

mtl te ' . es atr·oniiie• pas au moins, di- soir cl!u s't>st mt'me surprise à ouvra· 
{'l! a llP 1110 ,, < • · - lé 
1 ' • 1 'r'it' iout entii>re. Qu'a- un \'WU\ µtano ù mo1t1é ùésaccor1 eR-mOl a ,... ,., · 1 · f · "J 
t-ello '! pour c ianter les vieux re rn111s qu 1 

- I,o erou p ! ai n~f:\. . 
1 

• • 

_ Lo croup! mais alors, c'est fini, hl <'Ollltt1e 11 1 a surprnw cousant 
fini !... . . arnc amour des petits bégums et de 

_ :-; 0 (•riez pas ainsi, vous efframez mignonnes chemises ello Jur a. a,·oué 
l'cnfaut, aidez-moi plutùt à la sam·er. ! iout bas un grand secret qui lui a valu 

_ La s~U\'er ! parlez .ordonne:; Je force baisers ot earesse3. 
fprai tout, et jo vous a11nera1, l ou- lleur('ux enfrn, l'âme all{>géc, ils 
lilierai.. s'eu 1 ont triomphant du bonheur re-

A , . .,, deruil•I'S muts le visage grave conquis sans i·etourner la ti'te vers la 
du 111l-def'in s'èclaira, une grande dou- 1oute ruùo tttt'il leur a fallu gravir et 
<'CUI''° ri'panclit sur ses ~raits et pen- aux pierres du laituelle leurs chairs 
dant quE> la mère cherchait du papier ont saignC> ... 
pour une ordonnance, il se rapprol'ha 
du !)pn·eat1 et murmura tout bas : 

- Il faut quo tu ''ives, enfant, afin 
que je puisrn te remettre dans ses 
bras, rnr j<• le sens il y aura encore 
des jours de bonheur pour elle ~t pour 
lllOÎ. 

JI 

La jeu no femme re\'int et d~R lors 
ils l'ummcncèrent une lutte achar11..i<e 
J•our voll'r à la mort ce bébé •1ui nl.­
lait. 

l'e1whC.• l'un prt·s de l'autre sur lt• I 
lit tlo lu pctilll malade, lis formaient 

1 
clans la l'lnrté vag•w un ravissant ta­
hlPnu. 

Le médecin par moment relc\•ait ln 
ll'lr, rt "on regard mouillé allait rnr" 
•·Nte mallwureuse mère, qui les lhrcs 
Hl-(itt•s par une prii•re semhlai.t P•'rson­
nifier le désespoir. l'n ph profond 
cn•uHnit alors son front ; ses yeux se 
fixaient douloureusement sur un petit 
tableau, repréeontant une femme en 
toilette do bal, appuyée R\'!•C amour 
au brns d'un homme. , 

Cet homme, c'était lui, cette femme 
c'était ello ; ils n'avaient pas beaucoup 
changé tous denx.Commo Bs s'aiI?aient 
alors, comme il~ se le d1sa1ent 1ama1s 
lassés de r6péter les mêmes paroles. 

Elle R'appelait à cette époque Mar­
thé Dunul, elle était veu"e, depuis peu, 
d'un vieux grinrheux auquel des pa­
rents barbares l'avaient mariée pres­
que enfant. Ils demeuraient dans la 

HoumaniE Et U. H. 5. 5. 
Bul'nresl, 12. - Les communirations 

trlégraphiques et téléphoniques direc­
tes entre n:.R.::5.S. et la Roumanie se­
ront rctablics di•s le clélmt du mois 
prochain. 

Un DOUVBI autographE 
dE Pouch~inB 

La librairie des écrivains .so\'iéti­
Yi<'nl d'acheter la carte de faire-part 
des fiançailles du plus, grantl l!Oète 
russo A. Pouchkine :\ Nathalie t.ont­
charorn. Ls texto do cette c_ar~e est 
le suivant: ";'l;icolas Afanass1ev1ld1 et 
:"\uthalie Nikolaevna Gontcharovna ont 
l'honneur de fnire part des fiançailles 
de leur fille Nathalie Nikolaevn_n avec 
Alexandre 8crgeevitch Pouchkme ... Lo 
mariage aura heu le_ 6 n_iai. r830 ·. 

La carte porte d'mscnption s111van­
to écrite de la propre main de l'ouch­
kine •A Paul \'oinovitch Naschokme 
de la part do l'auteur». Cette carte de 
faire-part rare sera transférée à un 
musée de :Moscou. 

les manuscrits 11011 insérés ne sont 
"as restitue;. 

Traduction Yusuf Sururl 
décors du groupe D 

Lundi r5, :l. 8 h. 30 

Baisers Perdus 
CINE "HALE,, A B:ADIXOY 

~Banca CommErcialE ltaliana ~ 
Capital eoti!remeo\ versi el 1-lsems 

Lit. 844.244.493.95 
-0-

Direction Centrale MfLAN 
Filiales dans toute l'ITALIE, ISTA!'iBUL 

SMYRNE, LONDKES 
NEW-YORK 

Créations à !'Etranger 
Dnnca Co1nnlerciale Italiann (Franr,e): 

Paris, Mar8eille, Nice, Menton, Can· 
nes, l\Ionaco, 'folosa, Beaulieu, .\lonte 
Carlo, Juan-le-Pins, Casablanca (Mo-­
roe). 

Banca Co1n1nerciale Itnliana e Bulg11ra, 
8oria, Bul'ges, Plovdy, \'arna. 

Banca Con1111orcialc ltaliana e <Jrcca, 
Athènes, Cavalla, Le l'irêe, Sa10111que. 

Banca Couunerciale Italiana e H.u1naua, 
Bucarest, Arad, Braila, Brosov, Cons­
tauza, Cluj, Gatatz1 'J'e1n1acura, Sul>iu. 

Banca Couunerciale lt.aliaua por J' Egit 
to, Alexandrie, Le Û<ure, Den1nnour 
Mansourall. etc. 

Banca Co1n1nerciaJe ItaJiana Trust Cy. 
.i:'ew-York.. 

Banca Corn1nerciale ltaliana 'l'ru~t Cy. 
.Boston. 

Banca ()01n1ncrciale ltaJiana TrU!'lt Cy. 
Phyladelphia. 

ArCiliations à PEtranger 
Banca della So,,izzera Italiana: Lul{nno, 

1JeUiniona, Ch.ias~o, Locarno, ,\len­
drisio. 

Banque Fl'ançaise et Italienne pour l'A_-
n1erique du Sud. 

(en .France) Paris. 
(~n Argentine) Buenos-.Ayres, Ro­
sario de Sauta-Fé. 
\en Bré1nl) Sao-Paolo, Rio-de-Ja­
neiro, Santos, Bal.lia, t;utîryl>n, 
Porto Alegre, Rio Grande, ltct~ire 
(Pernambuco) 
(en Cbile) Santiago, Valpara"o 
leu Colou1nbîa) llogo1a, Baran­
quilla. 
(en Uruguay) Monteviùeo. 

Banca Ungaro-ltaJiana, Budapest, llnt­
vau, ?it1~kolc, .Mak.o, Korn1e<.t 1 Uro~ha­
za, ::;zeged. etc. 

Banco Italiano (en Equaleur) <Jaya,tuili 
Man ta. 

Banco llaliano (en P~rou) Liina, Are­
f1uipa, Callao, Cuzco, 'l'rujillo, 1'oana, 
~to1J1endo, 0h1clnyo, Ica, l•iura, Puno, 
Vh1nC"ha Altn. 

Bttuk Ilan<llowy, \V. 'Varszavio S. A. Var­
sovie, l.odz, LuOJin, l,\\·oy;, Pozun, 
\\'iluo etc. 

1-lrvatska llanlcn U.D. Zagreb, Soussak. 
Societa Italiana di Credito ; Milan, 

Vienne. 
Siège de Islanbul, Rue \'oivoda, Pa­
lazzo Karakeuy, 'fêléphone féra 
f'ijH-2-a-4-5. 

Agence de Jstanhul Allalemdjian Han, 
D1recuon: 1'el. ~2.!JUO.- Opérations gên.: 

2"21U5.-Portereuille Docu1nent.: ~z:JO:J. 
l'oRition: 22~11.- Change et Port.: 
2'l912. 

Agence de Pérn, lstiklal DJad. 247. Ali 
.Namlk bey Han, '!'el. !'. 10~6 

Succursale de Smyrne 
Location de coffres-forts a t'éra, Galala 

S lam boui. 
SERVICE TRAVELLER'S CHEQUES 

~ -~ 

fermeté •, 
Solons que la haisse s'est produite 

sur nos marchés interieurs el non point 
en Allemagne où les cours 011/ presque 
mai11/enu leur niveau habituel, maigre 
/'arrè/ des commandes. 

Les faits prouvent que nos expor­
tateurs ont mal agi en acceptant la 
baisse, puisquo la gouvernement du 
Heich est intéressé autant quo la Tur­
quie à contribuer au développement 
des échanges commerciaux entro Ica 
deux pays. 

\'oici la physionomie du marché turc 
en Allemagne telle que la présentent 
les rapports du c Türkofia • après la 
mise en vigueur du décret-loi pro­
mulgué par le gouvernement ùu Reich. 

.Voise/les décortiquées: L"ne légère 
baisse a été eureg1strl·e sur leti cours. 
Les noisettes de provenance de G irc­
son vendues à 540 francs les ruO kilos 
ont étô offertes ùo Turqui1J · ù 500 
francs Cif-llambourg, chargement 11n-
111édiat en octobre. 

Les qualités Ordu el Trabzon ont 
él6 côtées à 495 francs. 

Hoyaux.- Le marché allemand s'in-

D EPARTS 
llOLSEXA, pnrlira samedi 13 octobre à 24 h. pour Cavalla Salonique \'olo L• Pir>io 

Patras, Brindisi, \'enisc el Triesle. ' ' ' ' 
C .. \)l PIDOGLIA, partira n1ercre<li 17 oct. à 17 heures pour Bourga~ \'arna Constantza 

Novorossisk, Batou1n, Trébizonde et Satnsoun. ' ' ' 
A\'ENTI:\O, partira rneroredi 17 octobre à 18 heures des quais de Galata pour 

Le Piré'c, Patras, Naples, l\.1arscille el GèneM. 
\'ES'l'A, partira, l\lercrcdi 17 oct à 18h. pour Otle~~a, Constanlis, Varna, Burgas. 
C,\STEIN, p~rtira rnercredi 17 o~l. à 17 h, pour Bourgas Yurna, Constllntza Soulin11 

Galatz, et .Bra1la, ' 1 ' 

>' ~IEH.A.NO, part.ira rnercredi f? o~~bre, à 24 heures pour Cn,·nlla, .\:ialoni,1ue, Yfflo. Je 
J 1rée, Patrai::, 8ant1-Quaranta1 Br1n<l1s1, \rnisc et Trieste. 

LLOYD EXPRESS 
Le )pn9uel>o_t-p<;>s.te. de. luxf' ~\~>RI,\ p:trtira le Jeudi 18 Octo. à IO h. pr~~ises pour 
~ 1 iree, Dr1nd1s1, \en1~e _et Tr1ei:;t~. Le bateau partira. fies qnaia df' r.alata. S~rviœ 
conune dnns Jes grands hotel~. Sero,·1ce 1nëd1caJ à bord. 

Service combiné avee les luxueux paquebots de la Société IT.\LIAX.\ et Coljulich Lint-. 
~aur varinlions ou retards pour lt•~11uels la co1npagnie ne peut p:t~ i!tre tenue rt'spon­

~ahle. 

La Compagnie délivre de• billet• directs pour tous le. port~ du Nord, Suù et Cen· 
trc d'A1u(;rique, pour l'Au.stralie la Nouvelle l';élande et l'Extrème-Orient. 
~Cotnpagnie délivre des l>illets 111ixtes pour le parcours 1naritime-terrestre Istanbul­

Pnr1s et ltitanhul-Londres. Elle déli\'r~ aus1:1i IC's hillets <le l'Aero Espres~o ltaliana pour 
Le Pirt!e, Atbi'!nes, Brindisi. 

Pou.r ~ous renseignen1ents a'atlre~~er ù l'AgencE> Gén~rale du Lloyd Triestino, Mer­
kez H.1ht1m Jlan, Galata. Tel. 771-4d7d Pt à son Bureau de Pérn, Galata-Séraï, 'fél. 4-1i870. 

l'RATELLI SPERCO 
~-

Galata, 6ème Vskut Han (Ex-Arablan Han) Ier Etage Téléph. 44792 Oalata 

Départs pour Vapeurs Compagnies 
tûrci;:;e beaucoup à cet artil'le ; mais! 
seules les bonnes qualttés y trouvent , 
acheteur. ,------------

Dates 
(•auf imprévu) 

- . J Am·ers, Rotterdam, Amster- •Hercules • 
Ble.- Les blés durs sont touiours dam, Hambourg, ports du Rhin "/.Jbsus. 

Coi!'pagnie.Royale vers Io 13 octo. 
Ncerlanda1se de 

recherchés. 
1 

.1 ,. 

On on a vendu plusieurs lots aux 
cours ùe 7,2u à 7,25 florins au •Ou ki­
los, Clf-llambourg. l 

Les variétés tendres ne trouvent 
pas pour le moment d'achétours. 

• '•,-ii;ation à \'ar. vers Io 25 octo. 

Siègle. - Les prix offerts en Tur­
quie Nant jugés élevé, aucune venta 
n'a été pratiquée sur cette céréale. 
:-:éanmorns, les possibilités d'oxporta­
uon do cet article y existent toujours 
aux cours de 4,25, 4,30 florins les 1llü 
kilos pour hvraison Cif Hambourg. 

Orge.- D'après le commniqué de la 
Bourse des ceréales du Heich aucun 
achat n'est pratiqué en Turquie. 

Cat arrôt est du à la mist• en vi­
gueur du nou\'eau décrut-!v1 sur les 
un portations. 

Le marché allernana constitue tou­
jours un clébouchii intéressant pour 
les orges, surtout pour les variét6s 
omployéus en brasserie. 

Les prtimières cargaisons d'orge 
arrivéus de .\lorsinc Ont été tr1's ap­
préciées. 

Les orges de Turquie jouisserit dé­
jà, de longue date, de la prMércnce 
sur les marchés allemands. 

Son de blé.- Le marchô allemand 
conijtitue uno clientùlo permanente 
pour cet article. 

Les exportateurs turcs ne doi1•e1lt 
po s perdre de vue ce fait : il y a ac­
tuellement une grande demande pour 
le son de blé. 

On a offert dernièrement, selon ln 
qualité, 3,70 à 3,90 florins aux 100 ki­
los pour livraison Cif Hambourg. 

Raisin frais.- Los importations des 
pays balkaniques, de la Bulgarie no-

Bourgaz, Varua, Constantza "L'lvsses - . 
" • • ··Hermes., 

Pir(>e, Gùnes, l\larseille, \'alence 
•'Li111a il/oru,, Liverpool 

" 
,, 

" .. 
Nippon Yusen 

Kal•ha 

vers le 21 oct. 

vers le 3 r octo. 

vers le 1 s nov. 

C.I.'f. (Compagnia ltaliana Turismo) Organisation )londiale clo \'o)·ages. 
\'oyal!'es à forfait.- Billets f<'rroviaires, maf'it:mes et aériens.- 70 010 de 

réduction sur les Chemins de Fer Italiens. 
S'adresser il. : FRATELLI SPERCO Galata, Tél. 44792 

Compagnia 6EnovEsE diHavigazionE aVaporE5.R. 
Service spécial de Trébizonde, Samaoun Inébolou. et Istanbul directement 

pour : VALENCE et BARCELONE 

Départe proobalna pour: NAPLES.VALENCE, BARCELONE, MAB.SEILLB 
GENES, SAVONA, LIVOURNE, MESSINE et CATANB -- -•1s CAPO ARMA le 16 oetobrc 

~1s C.\PO PlNO le :JO oct<lbre 
•ls CAPO FARO le t3 novembre 

-
Départsproohalna directement pour. BOURGAS, VARNA, CONSTANTZA, 

G.ALATZ etBB.AILA 

s1s CAPO PINO le 14 octobre 
•1• CAPO FARO vers le 28 octobre 
sis CAPO ARMA le li novembre 

Billels de pa.ssage en clasae unique à prix réduitJ dan~ cabin , extérieure!ll à t el ~ 
lits, nourrilure, vin et eau 1ninérale y compris. 

Conuais~cments direct~ pour l'Amérique <lu N'orJ, Centrale et rlu Sud eL rour 
l'Australie. 

J>our ~lus an1ples renseignernrnts s'a1lresser aux Agent:=1-Gén~raux:, l .. ASTf:J~, SIL· 
BEHMA:\.N et Co. Galata llovaghimian han. Téléph. 44647 -44&16, aux Compagnies des 
WAGONS-LITS-COOK, Péra et Ualatabau Bureau de voyages NATTA, l'éra (Téliph, 
44941) et Galata (T616ph. UU4) et au Qreaua de vo;rag11 •1TA•1 T616pbone 436U· 
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LES débuts LA PRESSE TURQUE DE CE MATIN 
'La vie sportive LBS lu ifs qui DB 

pos IB turc 
parlent 1 LEs Éditoriaux du "HakimiyEti Milliys .. 

LE Roi AIExandrB 

Après l'odiEux attEntat dE MarsEillE - -
oll n'y a pas lieu de craindre ... •jTel Locarno Oriental entre lT. IL 8. S. la 

est l'affirmation rassurante qu'Ahmet Pologne, l'Allemagne, les paye baltes 
Aeim bey donne pour titre à son arti- et la Tchécoslovaquie, a subi un échec 
cle de fond du l'akit. Il analyse la si-

1 

de\'ant les obj.ections formulées par 
tuatiou générale européenne, et en· le Reich et la Pologne. :'oiullement dé-
1 ient à des conclusions plutôt satisfai-, cou ragé par ce résultat, Barthou porta 
saute. •Certe•, écrit notre confrt.re, on 1 Ron acli\'ité de l'Udent au Sud, et fut 
sait que la ,;ituation politique do !'Eu- asHassiné au moment où il travaillait 
rope actuelle n 'e•t pas alisolument à r-rêcr une combinaison à laquelle 
normale. Per8onne ne peul affirmer on aurait pu donner le nom de •Lo­
qu'un danger de guerrP ue surgira carno de l'Europe Centrale». Si cette 
pas du jour au lendemain. To•1tefois, combinaison, qui visait à une entente 
11 n'y a pas lieu de s'abandonner à des entre l'i ta lie et la France ét11it inter­
inquiétudes exagérées. venue. le spectacle politique de l'Eu-

D'abord, l'auteur de l'atteutat de rope aurait immédiatement chaniié, 
l:lcrajevo, "n i914, 6tait de nationalité car Barthou ne rnulant pas per1lre la 
serbe et appartenait à une association Yougrn;lavie comme la Pologne, s'ef­
serbe crMe en vue de la disso- forçait, pour commencer, de trOU\'01' un 
lution de l'Autriche-Hongrie. C'est t~rrain d'a.ccord entre l'Italie et la 
pourquoi l'attentat a provoqué aus- \ ougoslane. . . 
sitôt un duel diplomatique qui en- . D'aucuns ont trouvé 111tempest1vc 
traina finalement la guerre. Or l'au- l entrepr1so tentée par Barthou, en un 
teur de l'attentat de .\larseille n'est moment où les rapports entre cos deux 
pas un étranger; c'était un croate, su- Etats se trouvaient d_ans une phase 
Jet du Roi Alexandre. L'opi11io11 qè11é- ~lulôt ~endue, à la suite des pubhca­
rale, c'esl qu'il n'a eu de relalio11s avec t1ons fa1t.e11 par la presse yougosl~v.e 
aucun Ela/ etranger. Dans ces condi- autour. de~ 1·écentes m~nœuvre~ mili­
tions, le drame ne saurait provoquer taires 1tahe_nnes ; mais l_e discours 
des complications internationales. prononcé, 11 y a q,uel_ques 1ours, à .\!1-

Quant à l'hypothèse d'un soulove- l~n, ~ar le Premier itahen, a ~16mon­
ment en masse par les Croates, elle t1 6 qu, un _rapprochement 1talo;l ougos­
n'esl pas confirmée par les dernières larn n_éta1t pas aussi ardu qu 11 le pa­
dépêches. La population de Zagreb, raissa1t. ,Quel_ dommag_o qu~ l~s doux 
pnncipal centre culturel de la CroaliP, héros qui.allaient applJ<jUe1 ce p_ro­
cst unanime à flétrir l'attentat. Elle gramme aient ét_é assassmés à la veille 
va même jusqu'à se livrer à <lei; ma- du cette entreprise, la j)lus he~~eu.•e 
m!estahons contre l'Italie. Si dans les pour la .paix et la s6cur1t6 de 1 Euto· 
centres où l'agitation croate est la pe depuis la fm de la iiuerra gé11érale. 
plu intense, l'opinion publique se . La soule consolation du monde ~n­
montre il cc point émue de l'attentat tier devant la mort de B'!-rthou, c est 
perp«tré coutre Je malheureux roi que la grande démocr.atie française 
Alexandro, est-il logique et vraisom- est en mesure d~. f.lr.odmre ~n h~m1~~ 
ulahle d'admettre qu'une partie dtis c11pable d~ pou1 .u1ue et d app.iqu 1 
Croates \·ouillt· so sépar;,r de l'i nion cett~ pohtI1pw. La mort .<!e Bart.hou 
yougoslave ·1 !J'ailleur3, si ]a Yougos- n~us mut subitement en pre,en.ce dune 
lavw n'était pas soumise aujourd hui giande \ ortu_ d~i parlementarisme e_l 
au régime du parti unique, l'évontua· de la démocrnt1e" à une _époque ou 
lité de troubles intérieurs n'aurait pas on <~énom.bre les _111eo111·én

0

1entH de c_es 
~té exclue mwme si sou issue out 6té s) sttm1ee. cette 1ertu est celle <le p10-
douteuse ' <luire des hommes d'Etat en abondan-

Mais j0 !toi Alexanero en crPant la ce. Certos, il y a des différences entre 
ces hommes d'Etat, mais après tout, 

Yougoslavie, no s'était pao contanté de co sont là des différences du capacit('. 
•'appuyer sur ses force:; intérieures.Il Ou peut sûrement trouver quelqu'un 
l'arn1t llntourée à l'extérieur d'un ré- ayant plus ou moins la môme capacité 
seau d'alliances- même de plu ieurs pour continuer et mener au but l'œu­
rüRoaux concentriques : Petite Enten- vre commencée par un prédécesE>ur. 
te, alliance avec la France, première Il n'a pas de pays qui compte des 
puissance militaire d'Europe, et on hommes d'Etat en nombre aussi grand 
dernier lieu, constitution de !'Entente que la France. 
Balkanique, l'année dernière.» Xous souhaiton; que la démocratie 

Après avoir rappelé l'œuvre diplo- françaiçe, qui a fait don à l'Europe 
malique, dirigée touto entière en fa- d'un second Briand, en la personne d" 
veur du la paix, qui a occup · les der- Uarthou, produise - maintenant 11ue 
uières aunies de la vie de S . .\l. .Aloxan- ee grand homme est mort - un se­
dre, .\lehmet Asi111 bey concluL <1ue les eond 13arthou.» 
fruits de cette œuvre suniront à ses 
artisans, ce qui contribue également à 
écarter l'!Jypothèse d'une catastrophe 
internat1ouale à la suite <le l'attentat 
de !11arseille. 

• • • 
!)'est également du point do vue de 

la politi11uo internationale qn'Ahnrnt 
:;;ükrü bey ~nvisag•J dans le Nil/iyd et 
la Turquie . .. ~[. Barthou, écrit nolam­
ment notre éminent confd·re, est mort 
dans l'accomplis.,emeut d'une tâche 
internationale importante, intére•sant 
la sécurité et le raffermiosement de ln 
paix en Europe. 

X6anmome, le programme du grand 
homme d'Etat est plus ou moins fix<l. 
liarthou, eut, tout d'abord, pour ob­
jectif, Io règlement des relations entre 
la Rus ie t:ioviétique et la France -
objectif qu'il a d'ailleurs atteint. Il a 
voulu ensuite faire participer l'lJ,RH.::;. 
ù la :;iociété ùes Xations afin de met­
tre li protit pour la cause ùe la paix 
et de la sécuril jj, le poids qu'elle re­
présente dans l'équilibre mteruatio­
nal. Or, ce désir a été ~galemont réa­
sé. ::ieulement, il semble que la poil· 
iiquo de Barthou tendant à cn<er un 

• •• 
Il ne faut pas exagérer les réper-

cu~sions éventuelles de l'horrible al· 
tentai de .\Iarseillo, constate Ebuzziya 
Zade \'elit boy dans le Zaman. 

·~lais on aurait tort aus&i de vouloir 
l'a~similer à un attentat politique or­
dinaire. Lo Hoi Alexandre avait été le 
véritabl11, voire l'unique fondateur de 
la Yougoslavie d'aujourd'hui et l'on 
peut diro qu'il in·"arnait l'idéal de l'U­
nio11 des ~erbe"• des Croates et dos 
::ilovrues. :,ion nom et sa personne 
étniant un m<lme symbole. 

IJ'autTe part, du fait de sa participa­
tion dirocte à toutes les campagnes 
de l'armée serbe, il avait acquis une 
autorité et un prestige incomparables. 
Les capacités militaJres des nations 
serbe et croate jointes aux éminentes 
11unlités administratives du défunt mo­
narque faisaient de la Yougoslavie le 
fa<"teur prépondérant dans la politique 
des Balkans et de l'Europe centrale. 
()'est en raison même da la force mili­
taire de ce pays que la France comp­
t.ait le plus sur lui, parmi ceux de la 
Petite Fn ente. 

C'tst pour ces raisons que la dis-
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VOICI TON MAITRE 
pa.r Marcel Prévost 

La Fanoute que j.. serrai "ur moi , 1 C'était l'e•prit d'une femme aœom­
tandi~ <1uu uosyeux mèlaieutnu instant pliP. plus aiguisé, plus incisif qu'au•re­
l'humielité de leur• paupi{•res. commo 1 foi•, mnis inoin,; inatt~ndu, moms 
lesbal.er• mi'lent celle des lènes,ma drôle. l'aroi:Icment, son goût de tout 
Fanouto rècoiH1ube était toujoursjconnaitro !'I df' pruner partout, amu­
l'adoralile sta!uette de cuivre, et plus, san! dans l'extrême jeunese par je .ne 
adora hie que jamais. 1 sais quoi do léger, de sa no pt of on· 

Elle avait un peu grandi, elle s'?tait dour, R'<'tait changé en un parti pris 
enct.re arfinéP, et son chrrme n'arnit de l'affirmation pérempotire,avec l'air, 
plus riPn de l'enfance. On surprenait, pour ceux <1ui ne jugeaiont pas comme 
nu passal(e, le -,,ou\'enir de la volupté elle, d<' condescendance muette qui 
et celui de la douleur dans le oleu de signifiait : •Bon ! ... ,Je vou• néglige.• 
ses regards, <tUi parut plus fonc!I, pr<'s· Cela, j'en étais eû1e, c'était l'empreinte 
que noir, bien que, sur re dernier d'un autre esprit, celui de l'intrus, qui, 
point, elle me <'Ontredit. La form<J dr certes, n'était ni un ignorant ni un 
son visage, ses main•, ses bras, tout •ot, mais à <1ui elle avait livr6 la vir­
ce qu'elle laissait voir de soncorps !'tait ginité de son propre esprit; empreinte 
tellement parfait qu'on pouvait l'ad- inMfectible, comme l'autre •. Ain i, cer­
mirer en d~tail, sans se lasser. quand tains propo•, certa;nPs attitudes •vou­
elle s'y prêtait. lues» de sa part m'agaçaient doublo· 

Mais, commo je l'ava·• pres~onti ment. Je lui en voulais d'avoir donné 
durant l'absence, son esprit n'était à !'intrus une part de sa nature et 
plus celui de l'enfant phénom1me qui d'avoir annexé une partie imposée. 
m'était apparut villa dos Ajoncs à la Telle qu'elle était, j'étais bien obli-
classe d'anglais. gée de m'avouer qu'elle demeurait ex-

d 1 t h Selami !net bev écl'it dan• le l"akit de ce 

p!ltliii·on du roi Alexandre pourrait fa. ES BDDUE-mft E ES m~;; : lisant hi.er dans Ios journaux 
taloment réagir défavorablement sur __,___ l'~pilogue d'un procès je mo suis sou-
l'union yougoslave. '' Galata-Seray,, vainc I s. K. renu du rappel ù la conrnnance aaquel 

Les Croates constituent après les par 1 but à zéro je m'étais livré cet été. Nous retour· 
Serbes l'élément num~riquement Io niom1 de Kadiküy par le dernier ba-

Le championnat de foot-ball d'lstan- t I t· 1· J J ·1 ' o 
Plus fort du royaume yougoslave. Ils eau. mpa ien e par e >rui , ,.c r-

bul a débuté hier simultanément au 1 t t ·t ont atteint, en môme temps, à un rlé.,"ré c inn mon ympan, que menai un 
stade du Taksim et à celui de Kadi- d f t l'i de civilisation élevé gràre à l'éducation groupe e emmes e t iommes par-
kii". On sait <1ue se1>t clubs se dis1m- 1a11t tin f · · ·f · I · · t J 

qu'ils ont re~ue des Autri<"hiens. C'est , ran~ais-1u1 ,Je es pnai e eur 
' tont le titre, à savoir : Be~ikta", cham- ordo 1na· d' Lt f. fi t t même là, d'ailleurs, la princiJJale cause ., ' ' 1 Y me re 111. s se uren 

Pion de la saison 1933-3 >,l<'ener-Bah•·e, api·ès 1noi1 a ert·s t des dissensiom1 intestines en\'ougosla- "' ' · v 1 semen · 
vie. \'efa, Suleymanie, 1;a1a111-Haray, I.8.K. Dernièrement Ziay bey, attaché 

et Bevcoz. Les rencontres se tlérou· 1 c f' a a t · 'té 
I ·es C1·oates se .refu 0 e1it à \'1°\' l"e sous ' tans un a ~, Y n invi un compa-- " lent suivant le systùme des league- triote ·u·f ' parler le ttir · co "~r11·er 

la dollll.i1ati"o11 a" 0 ol11e de l'él'111enL J • J ' " ' '• "'" 1 ' u" " · mate ies.c est-à-dire que chaque é11uipe au reu 1 s" •l"ner levant co ap I 
Serbe .• ~aturellement ils commettent 1' ' e mc 1 1 r pe _ se mesure avec los six autres en judil"ieux, riposta en lui portant un 
~ne .g~o~,e erre~r en 1!1archan~ dans 1 matches-aller et en m~tchos-re~our. coup de poing au visage <t'oii procù~ 
cette v_o<e sous l 1m~uls1on de fac_teurs Alors que les annees préc •dentes et condamnation do l'agresseur à 15 
exclu"1vement pol1,t1<.~ues et sei~\lmen· la comp<itition so trouvait limitée en- jours de prison. 
taux. Il y a tant d élemonts qui vou- tre trois ou 11uatrn elubs voire m1•me L f · d · l · d. · 1 
draient profiter de la faiblesse de la cieux depuis 1932 cllo 'est .devenue P ait eé \"Olr tous àes 111 

1
"" 1< us 

Yougoslavie qu'i"I est vrai·i11°nt surpre b '. lus i"iit . " so mettre s parement app 1quer 
• • · oaucoup P. "' es,~nte en cc sens l'averti~s c>ment •Citoyen pal'le le turc• 

nant de voir les Croates persister à que los équipes son~ tns pr~s les unes n'est ni recommandable ni juste Il me 
ne pas se rendro compte du danger des autres et ensuite. parce. qu. e Io semblo que Io plus opportun. serait 
les menaçant de cc côté. Une You~o- championnat. se dispute roguhèrem,ont J rle donner cet avertissement par nos 
slavie forte est absolument nécessaire t t Cette année la J tt · mam enan · u e san-lécrits à ceux qui voudraient ap. prendre 
tant pour l'équilibre de l'Europe quo n,onc~ très ~h~ude e!1tre .los t1t_ulaires. le turc. ~fais parmi ("eux <lUI ne par-
pour la paix et le "salut des B~lkan~. ~ en

0

e1 -Bahçe,Ua\at~l:lKera\~ ef·tBe~1kta~. se' lent pas Io turc, il y a aussi des gens 
C'est pourquoi la mort trngiquo du rnl~nt.Quant à l L:>. ;•. u a et Beycoz fautifs et violents. D'autrn part 11 y 
roi Alexandre peut susciter des in- ce ~ont des «outs1de1 ·~ des ~lus dan- aussi des personnes commo Ziya bey 
qui6tulles ainsi que nous le disions gere_ux JclOur les f,av?r1s de l é~reuve. et moi qui no peuvent maitriser lelll·s 
hier, l'influence des personnes sur les Hier Justement 1 I.S.,K. a fa1ll1 to111r nerfs et ne sauraient tolérer <1u'une 
destinées des peuples étant des plus é 1 1 G 1 t l:l 
considérables. Certes, on ne peut pas en c_ 1ec .e ,.a a a: aray, pourtant langue, autre que le turc, retenti•se 

fm .prot pmsqu il avait battu deux se- en public. Je crois ,1ue nous conli­
dire du monarque défunt qu'il était ma111esauparavant Fonor·Bahçe (1 ilO). nuerons à assister il des voies do fait 
une personnalité extraordinaire. ~fais L'é · d Nï d t t"è 
son patriotisme, sa formation militaire quipo e • i ia es en 1 rom_unt rc:- tant que nos concitoyens grecs, armé>-
et ses qualités susceptililos d'assurer mamée cotte année et de plus,lontrai nions et tout particulièrement juifs ne 
le mieux l'union yougoslave avaient neur des «Jaunes-rouges» n est plus renonceront pas ù cette mauvaise 

Pudifoot, mais un ancien professionnel habitude. 
rendu son existence nécessaire au s viennois. Le jeu de Ga~ata- nray s'est Je proposarai néanmoins de pren-
pays. par conséquent mod1!10. Au heu d'un dre on considération un point on cette 

Uomment la disparition de cet hom- «tearn» p1:a\lquant, . comme l'année affaire. Le fait de battre un indi\"idu 
me qui avait voué tous ses efforts et passée, un 1eu ob1ect1f, :\ longues pas- est un délit. La poine qu'il entraine 
mème sa vie aux destinées do son ses, en~rg1que et sobra, nous avons r~- est la prison. :,>eulement si la victime 
pays pourrait-elle ne pas los affecter~ marque un «ouze,, procédant par pet1- des voies de fait ost un èOncitoyen 
Si l'auteur de l'attentat e~t un Croate, tes passes, faisant un foot-bull pluw ayant persisté à ne pas parler eu turc 
ce fou criminPl aura fait le plus grand co~strucuf. Bref, le. changement ll'cn- en appliquant à 80n agresseu!· les 
mal à sa nation c'est à dire ù la Urou- trarneur se traduit netLoment da~s sanctions quo comporte la loi on de· 
lie Plie-même. Le temps seul pourra l'evolutIOn de la facture du JCU. La de- vrait chercner des cÎl"ronstancos atté· 
nous montrer les répercussions que fense avec Avni, comme gai <lien do uuantes. En cas cou traire, 011 dt>vrait 
~o sanglant incident pourra ameul'r ~ut, _est assez_ soll,de; urn!huunusoment appliquer des sanctions légales avec 
tant :l. l'intérieur de la Yougoslane !arrière dro.1t l·aruk ioue u·op en des circonstances aggravantes il. l'a· 
<1u'ù l'extérieur.• marge des reglenwnts et colo hand1- gre8seur. 

:. cape I'équ1po. L'attaque conduite par C'eit là ma manière de l'Oir. 
Yunus N"adi bey se moillro moins Rassih, en not~ prngrùs,. est imp~- SelAmi lzzet 

pessimiste, dans le Cnmlwriyd. «Il ré- tueusos, rap1do et très effJcacu vu <1ue ~ ~ 
sult.e des nouvellds de 131Jlgrade, écrit- tous les cfonvards» sont bon shoo­
il, quo le bruit qui a ci1·culé un mo- teurs. Daus le match avec l'l.::i.K. Ua· 
ment et ~elon lequol l'attentat aurait lata-8aray domina Iegèrement e11 pre­
été préparé en Hongrie n'a pas man- m1ère mi-temps, mais Ja mar11ue n•sta 
qué d'émouvoir l'opinion publique. vwrge. Lutfi, «goal-keuper», <.H Samih 
:-;ou3 trouvons cette émotion touto na- se montrùrent des Clélensours do pre­
turelle dans los circonstunc~s actuel- mier ordro choz l'Lt-l.K. En deux101110 
les; nous devons louor cepemlant cet- mi-temps le jeu fut \Tannent de bonne 
te opinio11 publique de no pas so quahte. Les deux cq111po• euront !'a­
d si3ter des on calme et de son sang- vuutage altornum·omc111. Uatata-Seray 
froid en prJsdnce du tellüs rumeurs. marqua son but à la t1u1nz;èmo mmutc• 
Quelques manifestations •a11s impor- sur uu •cornor» tire par Xecet ; la 
tance se sont seulement produites en balle uyunt été repnso du la ll' tc par 
certain:> endroits du pays; elles n'ont lbrahun, le demi-gauche. 
pas échappé à la vigilance du gou- Le jeu devint par la suite plus mou­
vernement. Tant quo celui-ci fera vementé, plus heurté et Faruk ai1Œi 
preuve de sagacité, il peut esp'ror que Re~at (l. S. K.), après u vort1sse­
sortir indemne de cette étape <liffici- ment, furent mis hors JOU poui· bruta­
le de sa vie. Le fait que le crime fut lités. 1.:,;. K. fit des mcurs1011s dango­
piépar~ en Hongrie 011 d(//tS nïmporte reuses dans les buts d'Av111, suns 

cepenJant arr1\'er à arracher le mutch 
quel autre pays ne tlémontrewit nulle- 1 nu. 
ment la complicilé de ce pays. Il ne Ainsi donc t:alata-Heray debute par 
nous reste donc plus qu'à allendro une victoire, tort mtir1teu du re:;te. 
avec patience le résultat de l't>nquète L'l.::i. K nous parait pouvoir prcn­
à laquelle on se livre. dre sa revancho au match-retour. 

Les d6missious et les révoeations L'arbiu·age de Basri hoy (Uc~1kta~) 
dont nous avons été témoins en Fran- .l été excellent et très ~uvon1. U'e•L 
re n'ont pas été sans apporter quel- un exemple ù citor . . . et a stlivrll 
quo soulagement aux âmes uffli1,:·,:os. surtout. 
Quo pouvait-elle faire de plus, la Dans la matinée les clubs 11011-fédé­
France, qui dans cette tragédie a pur- rcs ont poursu111 leurs preuves de 
du un de ses précieux hommes cl' Etat"/ league-matuhus. Le T. Y. Y. K. a 

La France considère 1·omme un tes- vaincu la lonualion arnienwuno ~1~!1 
tament la dernière volontti du Houve- par 2 lmts à I. L'e11u11w du Kurtulu~ 
rain défunt de maintenir intal'le l'a· est modifiée de fo.iu ou eLJ111bte. Uom 
mitié franco-yougoslave. Dans co postlu d'tiltimunts jeuuc$, Lll":I homo· 
grand d< uil qui la frappe, la Yougo· gène, elle a fait n1w très bon no partie 
slavie peut être certaine que tous ses devant l'.:nergiqu o • tl':un • qu'est 
amis sont avec elle. ~i~li. Bien entrainé<•, l'lltl e;t ù n11'11w 

En cette douloureu•e circonstance, de réalisor de g:·ancis progr<•s et ci~ 
cola est particulièrement vrai pour de faire une bon1rn "~aison•. Les dl'UX 
nou'; aussi lui affirmons-nous, une buts furent marqués par Kozanoglou 
fois dti plu 0

, notre très vi\'0 amitié.• et !Jjoulafi aprl·s d"s phase> de jeu 

M. Rust à Iludapest 
Budapest, 13. - Lu ministre de l'é· 

ducat1on nationale du Heich a visité 
hier les écoles do la capitale et e mu­
sée de peinturn. 

très 1nlcretJ~a11tc.s. 
\ 01ci les re•ultats tccl1ni11ues des 

matches de la journée d'l11er uu ::>tade 
du Taksim: 

T. Y. Y.l\. Il bat :;li~li 11 2-1 

'!'.Y. Y K . l • ~1~1i 1 2-1 
<:alata-Seray Ill • l.~.K. III 3-u 
Ualata-S•1ra,· Il • 1.8.K. 11 4-1 
l:loylerbey · • Top-Kapu 4-2 
Galuta·l:l~ray 1 • U:l.K.I. 1-U 

A Kadikoy Vefn 1ahattuHuleymanie1 
par 4 buts 1\ 1, 

.J. !>. 

Les épreuves de bicyclette d'hier 
llier matin a eu liou à )lecidyi,k1iy 

la couroe annuelle <le bwyclette pour 
Je clumpionnat de 193 l. !<;Ile 1·011s1s· 
tait en deux ùprcuves: course de v1tes­
so ot <"Ourse d'untlurance. Toutes deux 
ont remporté un Vif succès. !\'ombreux 
furent let> aù1111raleUl'S de~ coureur~ 
qui occupaiont déjà do bonue ho uro 
une place, le long du pavement. 

l:lix coureurs s'etaiont inscrits pour 
chacune des épreuves. La course de 
1itesse (1 km.) lut gagnée par Kirkor; 
toutefois, il a été é1ubl1 qu'il est cou­
relll' professionnel, et il dt1t cl-der la 
palme à. Tacettin. bey, arrivé en m8-
me temps que lm. 

A la course d'enduran('e clos 50 km. 
Aaop remporta la victoire; venaient 
eifsuito l\irkor second et lliza troi­
;ième. Lundi la Fédi•ration portirn 
du notre ville remettra des nwdailles 
aux gagnants. 

Le Hoi .\lexandre, souvera'n, chef 
et commandant, est tomb(. :l son poste 
de combat ~n t1·arnillant pour l'unitl! 
et le bonheur do la Yougoslavie. Le 
vaillant soldat 11ui, duranl la "UCIT•' 

générale, avait défendu pas à 
0

pas le 
territoire national ('Ontre les enva· 
hissours ; !P chef qui, au lendemain 
de la guerre, san_. «rainto ni lassitude, 
avait constitué la Yougosla\·ie et l'a· 
1•ait portée au premier rang des Etats 
d'Europe, Mait à peine 1îgii do 45 ans. 
Quelle que soit la douleur des patrio­
tes yougoslaves, celle de tous ceux 
qui désiraient Io bonheur ot la force 
de la nation amie n'est pas moins pro­
fonde. Le t&légra111111a du Gazi, qui 
avait connu person11cllement le Hoi 
Alexandre, qui arn1l con[&ré et colla­
boré avec lui nu sujet de la paix dans 
les Balkans, est l'expression fidèle tle~ 
sentiments intimes ressentis en <'elle 
occasion par In nation turque. 

Ceux qui ont dirig1: lnurs balles 
contre le grand crnur du Hoi ne yer­
ront pas se réaliser la tragédie, en· 
core plus grande, qu'ils escomptaient. 
Les innombrables patriotes de Yougo· 
slavie, fidèles el d1hou1's au sou1•1mir 
du Roi Alexand1·e, sont suffisamment 
expérimentés, asser courageux et assez 
énergiques pour ~rantir son wu1-ru 
co itre tout da!' Jr. ;{i le pays ami 
qui est l'un de• ,anliens essentiels du 
principe de I· st'curité do l'l~uropo 
Cuntrnle et des Balkans \'ient à f•tre 
ébranlé, cela signifiera quo l'un dos 
piliers do la paix clans nos régionH 
aura été tl('placé. li est hors lie doute 
•1ue tout incidont suscC'ptiblo de corn­
prnmettre la paix européenne ne sau­
rait servir les intérêts d'aucun des 
pays d'Europe. ()'e t pour11uoi, en 
égard aussi à la <'iairvoyancu et ù la 
sagesse des patriotes yougosla\'PS. 
nous sommes conrnincus que lu drame 
do ~larseille s'arrêtora au point oü 
il en est. 
. ~ous tenons 1\ dire 11uo 11011 parli­

r1pons au double deuil do la nation 
française .• \n moment de son tragique 
d1•ci·s le roi Aloxandro Mait l'hi1te 
do la France ; c'l'tait l'un des amis qui 
lui étaient le plus diors au monde. Et 
comme pour mieux exprimer la dou· 
leur de la nation, l'hon. M. Barthou est 
mort après Io Roi. 

11 faut souligner aussi <(U<' lu crimo 
comportera aussi un arnntago. Led•'· 
go1ît et l'exi'cration qu"d suscitera rn· 
ront l'un ùes éléments lrs plus puis· 
sants pour faire disp.,railre toute dé­
ounion et tout conflit. Le drame du 
)[arseillo aura pour premiPr effet do 
1 approcher les peuples 11ui 1·un•titu~nt 
1.a Yougoi;la\'1e, ot de grouper plus 
l'lro1temont encore autour do <"e. pay~ 
les am;s qu'il compttl ù l'oxtérieur. Il 
contribu.•ra à rendrn plus ardentn la 
lutte pour la paix, en pormottant d'ap­
précier mieux les dange1-s qui la me­
nacent. 

l'alih &ifltl 

Les Musées 
,lflm'cs des A11lit111ilt's. Tc/Ji11i/i Aïosq1u 

,lf11s<'e de /'A11âe11 Orien/ 
OU\'erts tous les jour~, sauf le mardi, 
do 10 à 1; h. L~s rnndro<lis do 13 ù 17 

heures. Prix d'entrée : 10 Ptrs pour 
chaqull section 

,lfusée du palais de T<1pkapoN 
et le 7 résor : 

ouverts tous los jours de 13 à 17 h. 
sauf les mercredis et samedis. Prix 
d'entrée : 50 Pt". pour char1ue section 

Nusée des arts /ures et musulmans 
à Sul<ymartié : 

ouvert toas los jours sauf los lundis· 
Les vendredis il partir du 13 h. 

Prix d'entrée : Pts ro 

Nus<ie de Yédi-1\oulé : 
ouvert tous les jours do 10 à 'i h. 

Prix d'entrée Pts ro 

quise. Et, surtout, la sentant mainte·' je n'ai dtljù plus de quoi virrn comme 
nant touto revenue à moi, sa seule je voux virre, et que le 111ariaµ;e, dans 
présence mo transporlait. ces condilions, est u1w n•'ct ~<it1'. 

Et Ill, crûment, le mot de ~loli~ro. Ce qui m'arnit le pluH frappée et qui 
Incidemment, il fut question do son influa sur mes réHolutions prochaines 

Nalurellement, nous parl1\med de - Mais tu aimes ton fia'.I<"~ ~ 
l'amour et du mariage. En amour, F.lle fut r.,·asive. 
con1111u elle nie retrouvait dans n1a - .Je n'airne au<·u11 Jiou1n1e C'll re 
demi-igr.oranre de naguèlre, elle joua momelil. \Ion fiancé <'M 1111 g.ir1;011 du 
(à m< 1"\'eille, mais je sentais qu'elle milieu où je ds depuis mo11 retour à 
jo~~it pour moi)ledésenc:hantemenl,la Lasparr.en; il est intelligent, arlistc, 
fa1ll1te du cœur. Tout n'était pourlant lettré, bien né, lilr<'. raff1n1• Pt fils uni­
pas attitude dans ces conridence•. A quo de ,·ieux pnr<•uts rwhce. Oui, en­
un moment où je lui disais a\'ec une fant de \'ioux, et C<'la s'np,•ri;oit... 
avide curiosité, mais avec <l<·s mots si - A quoi ? 
simples <1u'ils étaient presqu~ sols : - Il est frùl~. il est 111·1 n•ux; il esl 

- Alor.;, tu as été malheureuse ·~ capablo ùe g1·os errons ~portifs, et 
Elle s'afüusa contre mon c•paulo, tous ses musc!<>" •c rnrnpcnt d'un seul 

puis rdtisa de montrer son visage coup si quelque chose, un mol, un 
boulcrnrsé par un jaillissement de geste, une odeur lui ont dC.plu tout 
pleurs. à coup. 

- Je t'en prie, tais toi ! balbutiait· - Beau~ 
elle. Laisse-moi me calmer ... ~e me - .le ne regarde jam·iis un hommo 
regarde pas! ' qui ne l'r~t pas. Oui. ass1•z h1ian. t'n 

Elle alla s'essuyer les yeux à l'écart leinl nacr1\ des d1.;voux noirs trùs 
et refairo 83 figure en mo tournant le brillants, l>'aprè> 1·0 <1u'on raconte, 
do~. ns~cz pervers On a tout dit de llll. 

Plus que ses amours, elle fut Io- .\lùre argentine, père français. Lo 
qu3ce sur aon mariage. mais toujours monde de Biarritz, c'est tout dire. 
avec un souci do mise on scène, do D'ailleurs fou do moi. 
trompe·l'œil qui ne me cachait guère - Mais tu l'aimes; 
la vérité. - Certainement pas on ce moment ! 

- Pourquoi je me marie? Parce Je ne refuse pas de l'aimer. Ça le ra­
que mon vieux Faublas de p~ro gri- garde. 
gnote nos dernières métairies dos Lan- :llais tu ne Io tromperas pas ·1 
des qu'il va se marier avec :'clarie - Ç'a le regarde encore. Apprends 
Broca et que je ne tiens pas à avoir ceci, joune Andrée, éternelle ingénue. 
une belle-mère, même aussi maniable Il n'y a pas de femmes infidèles. Il y 
que Courte-et-Bonne; enfin, parce que a des femmes 4ui épousent des ..• 

frère Roland. ce fut ce qu'elle m'avait dit du mariage 
-Uomment rn le gosse r lui deman- en général et son opinion sur l'infi-

dai-je. délité en ménage. 
Elle se récria : La phrase lapidairo, avoc le mot 
- Le gosso roule vers sa vingtième crû de ~lolière, r<>stait plantée dans 

année. et c'est un beau gosse, je !"as- ma mémoire commo un poteau-signal 
suror ! D'ailleurs il me ressemble. sur une routo, ,J'avais toujours ou. par 

- Qu'est-ce qu'il va faire r avance, - héréditairement, c'est pro-
- Rien, comme la plupart de se" baie, - horrelll" de l'adultère. fi me 

copains. Pour le moment, il se fait plut d'a<lmettre,désormais, sans dis· 
r<'fuse au bachot, et il se dist ngne cussion, que, de cc crime, hi rospon­
aux championnats dd tennis et de sable est toujours l'homme. En nH'me 
cocktails. Mais il se débrouillera dans temp•, je gardais une forte impres­
la vie, et ses copains auHsi, va! Tu sio11 de cl6cour;igemPnt prématuré:\ 
rpferas connaissance avec lui à «mes l'égard tlu mariago: Fanoute m'avait 
noces>, tcomme tlit Paul. persuadée qu'on s'y d61•idait par né-

.Je ne devais pas assister à ses «no- cessité; qu'on n'avait géru:ralement 
ces». Ma mère prétendit qu'l'ile no pas le dioix, et que, do l'amour de la 
pouvait se passor de moi du1·t11lt 3 femme pour l'homme, l'homme erwore 
jours. Au surplus, je n'y tenais guèrn. t<tnil responsable. 
8ûre désormais quo nos séparations ne Tant, par une sorte de tasdnation, 
spraicnt plus aussi longues, ce n'utait de magn(·tisme, ce petit être sé1luc­
pas dans la banalité nuptial<' que je leur, dont je percevais pourtant l'arti· 
souhaitais rencontrer ma Fnnoute. fice, les exagérations i•t parfoi · !'in· 

Quand olle m'eut quittée, il me som- sincérité, gouvernait rcrtaines rt<gions 
bla quo je n'avais pas pu profiter do f de la raison et do mon cœur ! 
sa présence, qu'il me restait :) lui po- Ah ! que j'étais <'nfant, encore ! 
s~r des masses de qm•st!ons. Nos (à suivre) 
nngt-quatre heures d'entretien, - car, 
uaturellement, outre la journée, j'avais 
passé dans sa chambre ln moitié de 
la nuit,- me fournirent, d'ailleurs.pen­
dant plusieurs semaines. matière à 
réflexion, quand la fatigue me lais-

1 sait le temps de pen11er. 

Sahibi: O. Primi 
Umumi ne~riyatln mlldllrli: 

Abdül Vehab 
Zellitch Biraderler Matbaasi 
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